
46- Femmes de société 
 
Janette Bertrand 
Quand j’ai eu ma première fille, mon père m’a dit : «Tu te reprendras». Alors j’ai 
compris ce qu’il voulait dire, c’est qu’un jour tu me donneras un gars… C’était les 
mœurs du temps. 
 
Narration  
C’était de même, c’était l’époque, on voulait un garçon dans famille, c’était 
l’homme qui portait le nom et il fallait que le nom se perpétue, fallait surtout pas 
que la lignée s’éteigne. 
 
Janette Bertrand 
Les mères ont pris le seul pouvoir qu’elles avaient : c’était le pouvoir de la 
maison. Et elles auraient été idiotes de ne pas le prendre. C’était le seul qu’elles 
avaient.  
 
Narration  
Les femmes ont pris le pouvoir qu’elles ont pu. Un pouvoir dans leur petit 
territoire. Ça a pris jusqu’en 1940 pour que Canadiennes françaises obtiennent le 
droit de vote. Avant ça, on disait que le suffrage féminin, ça allait mettre en péril 
la famille et la société tout entière. 
 
Janette Bertrand 
Les rôles étaient définis. L’homme, c’était l’homme, et il faisait des jobs 
d’homme. Et les femmes, elles faisaient des jobs de femmes, prendre soin des 
bébés. Alors, c’était comme ça. C’était défini. C’était très clair.  
 
Narration  
C’était son destin: la femme était faite pour… Faite pour être une bonne mère, 
une bonne épouse, une bonne ménagère. Surtout pas d’instruction trop poussée. 
La connaissance, c’est le pouvoir, et puis ça ne marchait pas avec l’Église toute-
puissante! La seule issue, c’était le mariage. 
 
Lisa Frulla 
Les femmes se mariaient, pour avoir une relation sexuelle, sans risque, parce 
que de toute façon si elles tombaient enceintes, mariées c’était pas grave. Parce 
que l’objectif, de toute façon, tu te mariais pour avoir des enfants, d’une part. Et 
d’autre part, c’était normal parce que tu passais de la tutelle du père à la tutelle 
du mari.  
 
Narration  
C’est quand même incroyable. Jusqu’en 1964, les femmes mariées avaient 
besoin de la signature de leur mari pour à peu près n’importe quoi : pour signer 



un bail, pour avoir un compte en banque, pour travailler. C’est grâce à Claire 
Kirkland-Casgrain, la première femme députée au Parlement de Québec, que les 
choses ont commencé à bouger. 
 
Liza Frulla 
Après 64, la possibilité de gérer ses propres affaires, légalement, les femmes 
avaient cette possibilité-là. Deuxièmement quand il y a eu la possibilité aussi de 
se procurer la pilule anticonceptionnelle, mais de façon facile, c’est là qu’on a 
commencé à considérer le mariage comme étant plus accessoire.  
 
Narration  
Avec le temps, avec la Révolution Tranquille et la libération des mœurs dans les 
années 60, on s’est mis à se marier de plus en plus tard, et à se marier de moins 
en moins… quand on se mariait! Les femmes se sont mises à vouloir être égales 
partout. À travail égal, salaire égal! On ne peut pas dire qu’elles sont égales 
égales partout partout, mais y a une chose indéniable: elles partaient de loin, les 
femmes, et elles ont fait un maudit beau bout de chemin. Et c’est pas fini.  
 
 
Lexique 
 
Jobs : travaux, emplois 
 
 
 
 


